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J’ai travaillé dur et me suis beaucoup 
entraîné pour arriver là où j’en suis 
dans ma carrière de rugbyman. Je suis 
reconnaissant pour l’enseignement et le 
soutien que m’a apporté mon père. En 
tant que pasteur, mon père m’a enseigné 
qu’en travaillant dur et en ayant foi en 
Jésus-Christ, rien n’est impossible. J’ai pu 
constater la véracité de ses dires dans ma 
propre vie. Je sais que c’est Dieu qui m’a 
offert ce talent et je suis reconnaissant des 
occasions qu’Il m’a données de l’utiliser 
pour Sa gloire.

Participer aux Jeux Olympiques 
de Rio en 2016 a été une expérience 
incroyable. Lorsqu’ils m’ont dit que je 
serais celui qui porterait le drapeau 
de notre pays, j’ai réalisé à quel point 
cela était important pour moi. Avant 
ce jour, chaque fois que j’avais regardé 
la cérémonie d’ouverture des Jeux 
olympiques, j’avais été ébloui par les 
lumières, les sportifs défilant et les 
drapeaux représentant tous les pays 
présents. Savoir que j’allais porter ce 
drapeau dans l’un des plus grands 
événements sportifs du monde a été pour 
moi très émouvant. Le rugby est le sport 
international n°1 des Fidji. J’étais fier 
de pouvoir représenter, non seulement 
moi-même et mon équipe, mais aussi ma 

Osea Kolinisau est un rugbyman fidjien professionnel. Il a été le porte-drapeau 
de son pays aux Jeux Olympiques de Rio de 2016. Il a également été capitaine de 
l’équipe de rugby à sept des Fidji, équipe qu’il a conduite jusqu’à la médaille d’or. 
Ce fut la toute première médaille d’or des Fidji aux Jeux Olympiques. Kolinisau est 
professionnel aux États-Unis, dans le cadre de la « Rugby Major League ».

famille et mon pays. C’était un immense honneur.
Participer aux Jeux Olympiques m’a fait découvrir une nouvelle 
manière de vivre la joie. Avant cela, je pleurais chaque fois que 
retentissait notre Hymne National. Mais aux Jeux Olympiques, je 
ne pouvais pas m’empêcher de sourire.
Les gens me demandaient : « Pourquoi souris-tu autant ? » Je ne 
savais pas quoi répondre. J’avais juste envie de rire à cause de la 
joie qui bouillait à l’intérieur de moi.
Mais le privilège d’être un modeste « ambassadeur » de Dieu est 
encore plus fort que la chance de pouvoir représenter son pays. 
Rien n’est comparable à cela ! Vous pouvez gagner une médaille 
d’or, mais la plus grande récompense est de savoir que vous 
êtes un enfant de Dieu. Le but ultime pour chacun d’entre nous 
consiste à reconnaître Jésus comme notre Seigneur et Sauveur 
personnel.

Dieu est celui qui me donne la joie que j’éprouve en 
jouant au rugby. Il est pour moi la source de toute joie. Avec 
le Christ en moi, j’éprouve une paix et un calme qui sont 
inexplicables. Mes coéquipiers et moi-même veillons à prier et 
à passer du temps avec Dieu avant et après chaque match. Le 
matin, nous partageons et prions ensemble puis une nouvelle 
fois après l’entraînement. Nous avons mis Jésus-Christ au centre 
de notre pratique de ce sport. Il nous a sauvés de la mort et 
ramené à la vie à travers Sa mort, et Sa résurrection est de notre 
côté.

Lorsque j’arrêterai le rugby, j’espère que les gens 
regarderont en arrière, verront comment j’ai joué et réaliseront 
que j’étais différent, non pas par mes actions, mais de par ma foi 
en Dieu. Quand les gens voient où j’en suis aujourd’hui, je veux 
qu’ils sachent que j’y suis arrivé uniquement grâce à ma foi en 
Lui.

Sans le Christ dans ma vie, je ne serais pas la personne 
que je suis aujourd’hui. Je n’aurais pas remporté une médaille 
olympique. Je suis content que Dieu m’ait choisi pour jouer 
et gagner mais je suis encore plus heureux d’être sauvé et de 
faire partie de sa grande famille. Cela vaut plus que tout l’or du 
monde.

« L’Eternel m’a appelé dès le ventre de ma 
mère, Il a mentionné mon nom dès avant ma 

naissance. » — Ésaïe 49 : 1
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